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?83 ; Paul Sauvage, 382 ; Henri Turpin, 282 ; 
Jrles Arnout. a8o : Guslavc Lcsaffro, 380; Louis 
Uelannoy,  a8o, 

LOOS 
DEUX P. G. BOCHES ARRETES. — La com- 

missaire de police de Loos, aecomnagné du 
garde Corsin, a arrêté hier matin, ià* 9 heures 
et demie, Grand-Route de Béthune, deux P. G. 
boches revêtus d'habits civils oui s'étaient 
évadés du camp de Marquillies le matin a 
6 heures. 

Ct sont les nommés Ziégert Arthur, Si ans 
né à Triesten  (Saxe), hôtelier, qui était por- 
teur   d'une   carte   de  route   d'état-majo,-,   et, 
I.'ouchol Willy, 20 ans et demi, né à Erfurth 
(Turinge). 

Us ont été remis à l'autorita  militaire. 

ACTE DE PROBITÉ.— Mlle Rlnnehe Déporte. 
U ans, demeurant cour Docoltigni.es, a trouvé 
mardi un portefeuille contenant une centaine 
de francs qu'elle remit immédiatement au com- 
missariat as police, où la propriétaire, Mme 
veuve Hoogcstool,  a pu le réclamer. 

LA   BASSEE 
KNQUETF. SIR LE PLAN D EXTENSION 

I» -AMENAGEMENT ET DKMRKIXIssi-NIKN'T' 
— Le* propriétaires de la ville de l.n Bassôe sont 
invites à déposer leurs observations ou réclft- 
inaliORs sur le nouveau plan de la Ville, actuel- 
lement exposé ù la Mairie provisoire, avant 'e 
mardi  'J dfoembre à midi. 

lis |<e 11 vent également les adresser directe- 
ment chez M. Six. architecte à Lille. 0. rue do 
La Bassec, rapporteur de la Commission dépar- 
tementale des plans des villes et communes. 

OSTRICOURT 

IN INCENDIE VOLONTAIRE 

remier  décembre  un   incendie se   déclara 
tenue  par 

STENBECQLT3 
La liste muaieipalle est ELDE. 

ECKL' 
La lisle d'Union Républicaine est  ELUE. 

WATTEN 
6   sociali.-les   ELUS.   7   candidats   de   la  liste 

d Union  pour la   défense des   intérêts   commer- 
ciaux .sont ELUS. Ballottage pour 2 sièges favo- 
rables aux sulciulisies. 3 sièges en ballotla"es. 

■  : ■*»»■ ;—. ____ 

DUNKERQUE 

Le 
U la 
Melle 

terme  des   orphelins  Uhunaûl 
Marie Dhunaut, 23 ans. cultivatrice.. 

Etant donné 1rs circonstances bizarres dans 
lesquelles le sinish-c avait éclaté, une enquête 
(ni ouverte.. ' . 

Le= soupçons se porteront sur deux individu?. 
Jules Dequidt, 66 ans, chauffeur, 160, rue de 
) arbrisseau etCoupé Henri. :>5 ans. joûnoahcr. È9, 
rue de la Vignette, à Lille, qui, sur les Instan- 
ts d'un voisin de la terme. M. Mordacq, avaient 
de admis a passer la nuit dans la grange dé- 
pendant do celle-ci. 

Or, vingt miaules après leur arrivée le feu 
prenait à la «range et y causait pour 7.000 francs 
de dégàls, heureusement couverls par une assu- 
ra nco. 

Mis en état d'arrestation Dequidt et Coupé, ont 
protesté éiu rgiquemont contre les accusations 
formulées à leur égard. 

HAZEBR05JCR 
MARCHE DU 1er DECEMBRE. — 90 blocs 

Je beurre pesant L300 Kilos, vendus au prix 
île 1:; à K> fr. le kPo : 750 kilos de beurre en 
pièces, vendus de 12 fr. 50 ;"i 15 fr. te kilo ; 
-525 téufs, vendus de 23 fr. 25 à 85 fr. les 20, 

Quantités vendues : Domines do. terre, 200 k., 
ù 0.45 le kijo ; volailles : pouteis, (;5<i, de W 
à 13 fr. la nièce. 

ARRONDISSEMENT D'HAZEBROUCIC 

RÉSULTATS C8MPLÉMENTAIRLS 

EU • 
candidats 
H sièges i 

>TEENWORDE 
•de   l;i    liste    11 j î 111 j 

le ballottage. * 

2.700 ouvriers de la métallurgie 
suspendent le travail 

UNE   MANIFESTATION 
DUNKERQUE PRIVEE DE   LUMIERE 

Les ouvriers de la Métallurgie se sont réunis 
ce son-, h la salle de 1", «Avenir». Le Secrétaire 
du Syndicat a rendu compte des négociations 
qui ont été entamées il y a un mois, avec les 
employeurs, et qui sont restées infructueuses. 
Le nouveau barème fie salaires, qui avait été 
présenté et portait la journée de 18 fr. 30 a 
22 francs n'a )>as été accepté. 

La grève a été votée par bulletins à une forte 
rnajorlté. 

Pendant le dépouillement du scrutin, les :né- 
tallurgisies. au nombre de <i00, suivis de prés 
d unmillier de personnes, ont manifesté rue de 
Souhise, en lace de l'élude de l'huissier Mon- 
livuil, qui, au mépris des règlements, avait ex- 
pulsé hier un ouvrier- sellier de Cawctekerque- 
Branehe, sa femme et cinq curants t-n bas-age. 
Ceux-ci furent recueillis par des voisins, mais 
les meubles et hardes <!>-■ ces malheureux resi,- 
ron; sous la pluie, surveillés à tour de rÔie par- 
les deux  époux. 

D'après renseignements fournis, la famille 
ainsi expulsée avait un bail qui ne prenait fin 
qu'en 1922, dé plus le père avait été mobilisé 
au  8ma d'infanterie. 

Les citoyens Charles Valent in, conseiller géné- 
ral, el Bianquarl, conseiller municipal, sont ailes 
trouver le sous-préfet, ù qui ils oeil exposé lu 
situation des  malheureux   expulsés. 

Le sous-préfet a donné des ordres pour que 
les meubles soient mis à l'abri à la mairie, ci 
qu'un   logement   soit   donné à In  famille. 

Le citoyen Blanquert a ■également protesté 
m près du sous-préfet contre l'emploi par la inu- 
cipalilê de Dunkerquc de prisonniers deguerre 
allemands, comme briseurs de grève, ce qui ne 
sera pas sans amener une éjaerjpqiie ^rqtésUi- 
lii-.ii  do la   part   de 'a clas-é ouvrifVB. 

\près In manife.--talion, les métallurgistes 1 ■'- 
\MIIVHI à ta salle de T •< Avenir >• où la grève a 
été votée : elle commence oe malin. <i entraî- 
nera !<• chômage de nombreux ouvriers d'usine 
el d'industries diverses, notamment ceux dés 
usines iy i:i\y. el éJeetrtques. 

Les Habitants ,|(. DunUerqise seront vralsem- 
bittbleinent privés de lumière à .partir d'uujoi'i- 
d'hili. 

LA   GREVE   DES OUVRIERS   COMMUNAUX 
Ainsi que je vous récrivais hier, en guise de 

'•.\ru\ avènement. l'Administration commun!» te 
de (ihnkorqitc a supprimé l'ind^miiit.- mensuelle 
de dix  francs aoourdée pour usure d'effet*. 

Rejetant la taule sur les chefs de -erviee te 
Maire fait savoir que ceux-ci uni cru eompn?iidre 
iy...- cet! ■ indemnité était u:g obée dan.-, une aug- 
mentation de 50 à lio [raoes par mois, accordée 
à lo\is tes ouvriers oouwnuiidUk. 

[je Nfatrc a. refusé de recevoir les grévistes : 1! 
léclaré  qu'il   ne  <■ insenlimil  ii eot.itT «yt 1  pour- 

Notre ^Service 
de Renseignements 

Çoas eette  rubrique,   nous   publions  chaque  jour tous les renseignements  qnt  nous  sont 
demandés par nos lecteurs. 

II  leur suffit   de   nous   envoyer  leurs  qnest ions à l'adresse suivante : 
Cfr 2^,3=3    Z^£STT£li:X^    X>XT    3CTORX> 9»      * 

(Service des Renseignements) 
avec  les initiales  on   le   pseudonyme   sous  les quels ils veulent   que  paraisse la  réponse. 

Ce service étant gratuit, il est inutile de uou s envoyer un timbre pour la réponse. 

parente y consant ct 

parlers  avec eu 
le    Ç  ili* 
\  ( î m • lorsque 

mU 

"La   li.-tc 
MERVILU: 

lUnioii   I ïc'î'iil'ii'-ii in. -I   ELUE. 

e   travail   serait 
a faire assurer 

s  par  des   ;>ri- 
epris. En attendant, il continu 

! le. servlee  des  ouvriers  gi'cvi^l 
sonniers bcxrfies. 

Les ouvriers municipaux-, qui ont un travail 
des pins pénibles reçoivent un salaire journalier 
ci !   12' francs. 

La Viç Ouvrière 
AVIS AL\ CIIO.MEI US 

'-■!"i)s Libt-Bées tu \r--d. Le  Service  des  1 
Calais demande : 

[•' Des ch.'iiill'em--mécaniciens, des chauffeurs 
île. loooinofoilcs <•! de.locoipotives et lous-aiitre-- 
piofcs.sionnei& susceptibfc s de devenir mécaïU- 
i-jens de tracteurs nom- voies de o.iio : 

-'" D*îS hie.lreuis canal'les de vérifier un ni';ire 
de trovux. 

s-   faue   inscrire   àiOfflce ■ Dé|>aiienienlal   du 
Ji, rue Dr'ile-Maison.' 

-t «<**■ « 
Notd à Lill. 

SYNDICATS 
A LILLE 

Le meeting syndicaliste 

Convocations 

îl ira pu avoir lieu. En effet, une dép&be de 
notre camarade, Marcel LAURENT, arrivée trop 
lard pour uous penneltre d'niformer à teinpshos 
raniwratles des Svaidicals. nous avisait hte^qu'eti 
raison de. l'aiwiice ttes camarades .lulihmix el 
Merlieiiu. rel.tims <-n Amérique, et des occupa- 
tions nombreuses el diverses, l'obligeaient 1 
demeurer à Paris. Laurent nous priait de 1 exeu- 
EST auprès des camarades syndiqués, ce que 
nous  faisons Lien volontiers. 

U nous a fait connaître, en outre, que ce n'es! 
que partie remise, et qu'il aura sous |>eu le plai- 
sir de se trouver parmi nous i— le plaisir sera 
partagé — et nous le remercions d'avance, avec 
lespon* de l'entendre bientôt et de t'applaudlr. 

SYNDICAT DES EMPLOYES DU COMMERCE 
ET DE L'INDUSTRIE DE LILLE ET EN- 
VIRONS, 28, rue  de Fives. Lille. 

DVNS LA BANQl'i;. — Nos euinarades gar- 
sons de recettes de toutes Panques. sont convo- 
KM'S en assemble».' générale vendredi r. décembre, 
a sept lieures du soir, au siège du Syndicat. 2. 
ru■■•  «le Fives. 

\ l'ordre   du jour  :   Lxi.men   de . la situation. 
Nul doute que les Intéresses viendront nom- 

breux à cette réunion, à seule fin de pouvoir 
se rendre compte exactement <\e* dispositions 
des banquiers % leur égard. 

Loin de nous 1 idée le nous lancer iele ba*s- 
Éée dans une critique acerbe et documentée, 
avant d* connaître, dune façon très précise, 
l'état d'Ame de oes messieurs, a 1 endroit de 
leur personnel   : garçons àe recettes. 

Toutefois, nous pouvons, dores et déjà décla- 
rer que malgré 1 envoi de pi<■ sieurs lettres re- 
commandées leur donnant h «voir quelles 
étaient !es revendications d'r>rdie ipimmum des 
<-arrons. ces messieurs n'ont daigné faire au- 
cune réponse directe. 

Nous avons été polis cependant. 
. Vous, au moins', quoi qu cm dise dans cer- 

tains milieux, nous connaissons les règles île la 
courtoisie et attendu qu'une demande vaut une 
réDonse nous avons pour habitude de toujours 
répondre à une lettre reçu»; émanerait-elle d un 
adversaire déclaré. 

Or tel ne peut être le cas qui nous occupe 
aujourd'hui, nos camarades garçons de recettes 
ne considèrent pas encore leurs maîtres comme 
ennemis on adversaires.   

Ils ont l'ardent dpsir de vivre avec eux. non 
en opposition permanente, mais au contraire, en 
collaboration constante. Oui. telle est leur inten- 
tion mais en échange de 1 apport « matériel » 
de leur labeur, de leur force travail ils recla- 
ment à juste titre un» rétribution «matérielle.., cl 
non IMS seulement un réconfort mors*. . 

S'ils veulent vivre honnêtement, faire vivre 
léâe femme et leurs enfants, remplir en un mot 
leurs charges sociales, il leur faut autre chose 
que des promesses et un ktiu sourire. Use e- 
inandent de quoi  vivre et  faire  vivre les leurs. 
Quoi de plus naturel ?       * .   v   ■.: .... 

Nous nous arrêtons la pour oujourd hul. en 
souhaitant que ces messieurs daignent compren- 
dre à. temps ce premier avertissement public 

Camarades, garçons de receltes, a vendredi ! 
Pas d'abstentions" ! »*«♦ 

Le Secrétaire général : A. RALX. 

AUX   TRAVAILLEURS   DE   L'ALIMENTATION 
Camarades, 

Dlmanceh 7 décembre, à 3 heures du soir, aura 
lieu a^aBoursc du Travail. 186 bis, rue de Paris, 
un crand meelimi où prendront la parole tes 
enmaïades SAINT-VEN/».»r. Secroîaire de IU- 
n*on D^rtemeiitalc ; SAVOIE. Secrétaire de la 
Fédération   Nationale   de.   'Alintentât 1011. 

Tous tes ouvriers et ouvrières des différentes 
^octiom; de l'Alimentation doivent se faire un 
devoir d"ussiater à cette intéressante mamtesia- 
lion d'éducation syndicale, ou seront traitées les 
"«lue-tioiis du nlacement paritaire de la loi des 
« licûres, c>s contrats collectifs, etc... 

Oue le^ rares travailleurs oui n appartiennent 
pas encore à la grande famille syndicale n'hé-i- 
tenl pas à venir pour se rendre compte de 1 m- 
êbntcstable utilité des Syndicats. 

Gustave  VALECAMPS. 
Secrétaire de l'Union des Syndicats 

de l'Alimentation. 

SYNDICAT GENERAT, DES MARCHANDS 
AMBULANTS. ETALAGISTES, etc. — Grande 
réunion syndicale de tous tes marchands, ciu 
Marché, de Wazatnraes et des Halles'Central as, 
grande salle de l'Union de Lille, où sera discutée 
l'importante question du nouveau turir des droits 
de place 

Le camarade Coussement presidera la-réunion. 
Orateurs : Docteur Verhaeghe, conseiller m>i- 

niclpal, les camarades M'-nlfii'. avoeîit-conseii 
du Svndica.t : Ixiberf, des Transporte ; et Jans- 
eons,  secrétaire-dêléguti du  SyiMîlcat. 

Tous à la réunion : il y va des Intérêts .de 
tous. ' LA COMMISSION. 

A SECLÎN 
SYNDICAT CES CHEMINOTS. — Jeudi I ! - 

ceiribra, ii cinq Ircures du' s<iir. salle Tuebiar, 
rue de lliirgauli. assemblée générale de tous !e^ 
syndiqués, 

Ordre du jour : Formation d'une Seeiion pour 
Seclin. ' 

Présence Indispe^isaMe. 

A   DUNfCERQUE 
CHEZ LES Ol'VRJERS Dt   PDItT 

Ce   SMJr   jeudi,   à    6    heures,    aura   lieu,    balle 
l'Avenir, une assemblée  t{énérate extraordinaire 
des. ouvriers  du port.  L'ordre du .jour porte 
/. Anp-nieuiiiiioii <iu timbre de  l'Union des Syn- 
dicats : 
nal ;   3. 

2.   Délégation   au t 
Queilioiis dh erâes. 

on ii l-'euerat  Natii )i 

PARTI SOCIALISTE 
CO?V?ITE HENRI GHESQUIERE. — Section 

de Wazemmes et d'Esquermes. — tes membres 
• in comité, ainsi que les membw s de leur fanril" 
snii. pries «le M> réunir tous tes soirs, à partir 
de jeudi, au siège de la section. Coopérative 
l'Union de Lille, I4L rue d Amis. Ceux qui se- 
rai-ni disponibles dans la journée sont priés 
aussi  de  s'y  rendre. 

Ordre du.jour  : Travail électoral. 
Samedi, à 7 heures du soir, an siège de ta 

section d'Esquermes. i-.'V. rue d'Iéna, nesembli-e 
générale îles membres du comité section •!•• 
Wazemmes et   d'K^qnermcs. 

Ordre du jour : Communications : disposition., 
diverseii n  pxeiyjrg.   -    Présence  indispensable. 

Le   secrétaire   : .M.   Dl'JARDIN. 

Vive la sociale. — Il y a location postérieure au 
1er août 14, le propriétaire peut donc augmenter 
le prix du loyer dams la proportion des charges 
nouve-lies qrue doit  sujiporter , la  propriété   bâtie. 

Nénetie et Rintintin. — Oui, à moins qu'elle ue 
rentre dans  la catégorie des   petits locataire,}. 

A.  H.   M.  — Oui,   si   votre 
si  le   propriétaire acc-apte. 

Mon   lapin   Louis  était   bien   beau,   1SS0.  —  1.   G 
mois après votre démobilisation. — 2. La Commis- 
sion arbitrale statuera et si elle vous exonère, 
les ie*m«s payés à tort viendront en déduction aei 
termes à. échoir. 

Lecteur ennuyé. P. L., 48. — 1. Oui. — 2. A 
partir du 7e mois qui suivra voire démobilisa- 
tion  si  vous  ne   vivez  pas  que  de   secours. 

J.  D., 67-S9. — cette locataire  doit veus payer le 
du   loyer  à   partir   diu   jour   de.   l'entrée   en 

jouissance. 
104. L'amie Germaine, — Non, vous no bénéfi- 

ciez pas des même avantages que ceux-ci. Oui, si 
vous avez  quatre enfants  de   moins de  13 ajis. ' 

J. M., 34. — 1. Oui. — 9. A'otis anWiez pu l'éviter 
en faisant proroger par ministère d'huilier la lo- 
cation en   cour.? au  1er  aïoùt  li. 

M. H., 153e Infanterie. — S il y a décision de 
justice,  vous  ne   pouvez  que  vous   y  conformer. 

Un Juif à Fives. — 1. Xou. Vous auriez dû le 
mettre   en  demeure  d'etfKtoer  les réparâtio*»  in- 
di<t>en.sal)j<r, et s'il I;B les effectue pas. d'y faire 
précéder voaameme en imputaatle montant sur le 
l>rix  du   loyer.  — 2.   Dut.   — 3.   oui. 

Un proprio qui me fait... — Oui, car il y a 
location r> ..ierieme n,n 1er août l'i ; mais VOUg 
pouvez exiger l'exécuUou des t.rfivaûx iinlisp-n- 
tmbtes. 

Un  vieux  n    A.  T.   de la Me. —   Non. et vous  ne- 
• ■  UVLZ  que   payes- que   le  prix   du   loyer. 

Un lecteur «SSldu, M. D., 123, Lille. —: I, Vous 
(i.vcz aciii'olie.'ncjit payer. — '.'. Si la commission 
arbii.ra!e Voua exonère tu totalité ou en partie 
lc.< termes (payés ù t reviendront eu déduction des 
tcirsoes   à   échoir. 

oui. 

Elisabeth  qui  n'a  plus   de  tête,   ff°  10.   — On   ne 
pa.e iittun rappel pour les secours lie l'espèce 
pendant la durée de l'occupation . votre récLama- 
tron  n a   donc  aucune chance  Ue .succès. 

Un   Méridional   victime  de   la   Chaufferie,   R     H., 
^;A~"* V*US, po,uwz obtenir de, l'Eia-t une indem- 
utté équivalente à la /Wlec-enco entoa la pension 
cl un militaire atteint d'une invalidité égale à la 
votre  et  la  rente que   vous   servira la   conrpnsrrle. 

Un joyeux pas oontent. — 11 «et axtue'lem'-nt 
trop  uird   pouii- faire  WK   demiv.de  dallcjaîion; 

34.  Un proprïo à  la purée.  — Vous devez 1-s i„- 
teieis  échus   pen-daint   les années   de  #uorre ".Mais 
vous p-mrrez obtenir une   prorogvxTion  de réch**an 
ce de votre dette égale à  la durée des  hostilités. 

Miml je t'aime. — Vous réfrulariserez très •»- 
cUejr.«n.t votre situétion : il vous suffit pour eeia 
décrire au préfet (Bureau milita-:r<e> en àérnaa 
(laau a otre renseigné sur votre nationalité Joi- 
gnez une copie de voire carte d'identité dans l'ar 
mée   belge. 

Une petite sans papa. — I/eivfant dont 11 s'asrit 
ne pour» bénéficier du pécule et. de la pension du 
fait du dettes de svn père que si cUr est reconnue 
jiKUcia.-a-ement il faut donc au .;vréaJa.l>!e que vous 
écriviez au pTé-sident du Tribunal civil 
d'Obtenir   la.  roc on m Hissa n ce   de   roulant. 

Un fils de belge. — Ecrivez au préfet on'joignant 
•mis copie de votre acte de majiage et eu deman- 
dant a être fixé sur votre nationalité Si vnu-; 
êtes française, vous aurez droit aux secoues sol- 
limités. 

.    M.   D..  41.  —  Vcus n'avez   p;te  droit   aux   prime< 
mensuelles car vous ne comptez pas 18 «ois <ie sm 
vice   effectif. 

Victor, ruo Raiine. 1 Rien à fa'ire. 
rame n< Ttirlututu, N'> 86. — \ notre ; i v i <. V4MM lie ji'Hir- 

rez obtenir Miii-fai I i«*ii :ar i! y ;i <>:i 1 î Ici ù.ee 
îe nvi-;ic locaHon. tfous biniez pu éviter ces en- 
nuis en   îai:aul   r-r iroger avant le   mois d'aoitt   l'J. 
;-i   hicatl. -'i   on-i' a ri c!i  a >ût.  ié. 
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—   Samedi  6 décern. 
réunion générale des 

SYNDICAT DL  BATIMENT ET 
DLW  THAVAIX  PlBLHrS 

Jeudi î iléeembi'e' i> r> heures 3<», réunion pour 
lous les ouvriers tailleurs.de pierre bleu, |IOILS- 
.seur el niarluà-^rs, rue «lu .'"IMIIH^I. 15, salie de la 
ville de Bruxelles- Préseiicn Indispensable. 

-- Dimaiiflie 7. décembre, assemblées pour 
1DU'~ Jes ouvriers pa-quetteuré. Vu la situa- 
tion tous se f-srout un devoir d'assister à la 
réunion, qui se fera rue île la Clef, 38, au 
siège ilu  Uâtinient, a 10 lieures. 

Si'rlions des terrassiers. - Dimanche 7 rlérvin- 
lue. a';{ heures, awenibJée pour iuiis les ouvriers 
de  la section   rue de:i yariaziiis. '.i(i. 

Présence indispensable. 

DVNS   I.K TEXTILE 

Seeiion de la filature de liii. ~ \"eridrcdi 5 ilé- 
i-e4iii>re, a ô h. 30 nu suir, estafniinol de la Colonne 
île 17;t;>. rue (te.-, S:irr;izins. !Mi. 11 l,i!!<\ 1". uiiimi 
pour l:ais les ouvriers, ouvrières <!<• la Mature 
de lin el'i>i|>e.s;.l.eeleiv(i, rue <ios .Sarra/.ins. avec 
le-concours du citoyen A. Bauehe, secrétaire du. 
Syndicat îexli.le de Lil'-e et environs. 

ordre du jour : t. Organisation syndicale: 2. 
salaires actuellemenl payés ; 3. coût de la  fie. 

A. BALClli;. 

SYNDICATS DE LA METALLIROIE ET DES 
TRANSPORTS. — Jeudi .'1 décembre IQIQ, à (i 
heures du soir, salle de la Bourse du Travail, 
rue de l'aris, iS*'> bii=, réunion de tous les ou- 
vriers travaillant pour les T. M. o58, O5Q et 
dans les jxircs de réparations des autos de la 
reconstitution. 

Ordre du jour : Compte-rendu de la déléga- 
tion au\ Ministères du Travail, de la Reconsti- 
tution et des né^'ioiis Libérées. 

Les secrêtairest 
LOBERT et DEVERNAY. 

SYNDICAT DES EMPLOYES DE COMMERCE ET 
DE L'INDUSTRIE DE LILLE ET ENVIRONS 

CONVOCATION. — i>s délégués, anciens el 
nouveaux, des einployés de toutes catégories, 
saut les garçons de; eeeette, e.t de toutes ban- 
ques, S'Hd. priés de se réunir ?aiuodi', à midi, 
salie du Bar de l'Echo, Grando-Place. — -l'ré-' 
sonee tudis^peruMible. 

Le  Seerélaire général :   A. RAUX. 

Section des Garçons de recettes. — Les gar- 
eons de recettes de toutes banejues sont pries 
de se réunir au siègo du syndicat, 28, rue de 
Fives. vendredi '> décembre, ft 7 heures du soir. 

Présence indispensable. 
Le secrétaire  général  : A.  RALX. 

SYNDICAT DE LA METALLURGIE DE LILLE 
ET ENVIRONS. — Soetion des .Monteurs de 
cliauffuqe cenlral. —■ Dimanche 7 décembre -«i*.l, 
à 8 li. 30 du matin. Salle du .livoli-Cinéma, rue 
de I-'ives, 28. assemblée générale : -communica- 
tion 1res importai!le. 

Le secrétaire :Th. DEYENARW 

SECTION DES PEIGNERONS ET PEIGNE- 
RONNES. — Samedi G décembre 1919, a six 
heures du soir, salle de la Bourse du Travail, 
rue.  de  Paris. 1SG bis.  Assemblée  générale. 

Ordre du jour : Convention de la Métallurgie. 
Ce Secrétaire  : Th. DEYEKNAY. 

Section des Polisseurs, Nîckeleurs, Bronzeurs, 
etc. Dimanche 7 décembre 1911). à 9 li. 30 du 
matin. .Salle du Tivoli-Cinéma, rue doEivos. 28, 
assemblée générale. Ordre du jour très impor- 
tant. 

Le  secrétaire : Th.  DEVEBNAY. 

SYNDICAT  DES  TitAMWAYS  — (Section  de 
Lille. — L°s Employés et Ouvriers de la Compa- 
gnie des Tramways de Lille et la Banlieue, sont 
invités à assistai; à 'assemblée générale qui 
aura lieu le 5 décembre 1919, à 9 h. 30 du soir, 
Salle de la Bourse du Travail. 186 bis, rue de 
l'aris. 

L'importance de l'ordre dp. Jour suffit pour tpie 
tous comprennent que leur présence est indis- 
pensable ; la carte sera poinlée à l'entrée. 

Une importante .délégation des camarades de 
lloubaix-Toureoing el  Rongy y sera  présente. 

Allons camarades' : Tous au rassemblement : 
de celle soirée dépend notre avenir ; pas un de 
vous ne peut s'en désintéresse?; 

La  Commission. 

SYNDICAT.DES PRODUITS CHIMIQUES DE 
LILLE ET ENVIRONS. — Samedi v, décembre, 
à six heures du soir, assemblée de Commission. 
Présence Indispensable. Réponse des pâlirons. 

Pour lu Conunis»ion, Le délégtW : Ti. L. 

COMITE «LA JUSTICE 
bre, a sepl heures'du soir 
membres UU Comité. 

A seule fin de in'e.n.lre les mesures nécessaires 
pour as.>uj-er   le   irava.i-   eli elm-al. 

Communications  Ifàs iiniiorianles. 
te Secrétaire : Cli. CÔUSSEMENT. 

.— Los (adhérente   digpcflijbles   vendredi   sorti 
priés di.' se rendre à rtnieii de LilTe, te fioir et 
dtnïs la journée. 

A WAMBRECHIE8 
REMERCIEAILNTS  DE  LA  SECTION 

jcialiste de Wambrcchies 
:;'.«> éteéteurs, quiaocor-. 
a  ses   candidats,   le   3p 

La section du J'arli Si 
reinereio sineér -m. nt les 
d'i-eno  jeur-s   suffrages 

ue iVetnbre. 
,l-;t. niainientnit, citoyens, éleeleurs, à l'action. 

Comme nous \uus l'avions prévenus, le pacte 
de honte a été s;giié, par une eeùtiliun réaclion- 
ttaire, poinv renvérsrr Maiti-e ferras dans ses 
li '■ iions. Ce pacte se lenfovce d'une trahison à 
\ ■ :i r . égarS", et à l'égard de la liste soctalisle. 

l'ar la composition de deux listes portant** 
à peu de chose près les mêmes noms, pour mieux 
trahir les électeur», el abuser de leur confiance. 
Au lendemain des élections législatives, un mot 
d'ordre fui laneé qui reientH dans touie la pressa 
'bourgeoise : Cnis-ens-nous pour combattre le 
socialisme, <l dans île nombreuses tocoJHés, les 
comités reactionairés et soit-disant républicaai, 
se rencontrèrent i»our établir «les listes commu- 
nes. Cléricaux et Radicaux, unis, par un même 
sentiment, de peur e! do conserva lion, firent bloc 
pour arrêter le Parti Socialiste, dont les progrès. 
les rempïissenl d'épouvante: C'est pourquoi mais 
avons eu à W'e.mbreebks, !a Combinaison poli- 
tique, la plus immorale, que n'ayons jamais \ ue. 

Citoyens, plu que jamais reorenons, le coml-al, 
redoublons d'ardeur el d'efforts. Ensemble nous 
triomplierons il le, faut dans rintérét général d" 
la classe ouvrière^ pour q»f> v"ous pui.ssi.v..dire, 
la l'-'e ïiaute, nous avons aussi nous, nos doi m- 
p.eurs a  la   Mairie. 

Tous vous uez voler, pour le triomphe de la 
t: -i uhlique   Sociale. 

Tous aux urnes pour les huit candidate. 
Pour la  section, 

LERO Y-FLEU HIS15E. Le .secrétaire 

A   SA7.NGHIN-EN-WEPPES 
unii n   générale  aura   Heu   fi Cne  p 

5 décembre.  6  s 
Veuve  I.omdeiii. 

ordre du junr : Elections. 
Présence   indispensable. 

i>t   heures du  soir. 
>   venilredi 
chez   Mme 

Cocorico.    I 
VtPOS    ilevez 
par -niit?  «lu 

1.   H.  .   E.   R..  60,  à  u 

bientôt    la   victoire,   c>ectcur   1B4.    — 
ave'   rai-   il   y   a    neuve!!?.    location 
iirjeii-t île  votre   mari. 

le.   —   i    N< n    — 2.   Reiuni- 
Ve1- , 

à   1 
là    car   h 
rooev-jjr. 

a,01.   vous   11: • 1 '.vu  IJ'U6   admise 

LILLE, 

LIVRE-PENSEE 

mmWm it Liùre-Peosée Socialiste 
du Nord et du Pas-de-Calais 

11 est ï-apoelé aux jrre-upes r-t sections de Libre- 
Pensôo dli Nord et du Pa5-de-Calais, adhérents à la 
Fédération, qu'ils peuvent à partir do c* jour, 
envoyer 3-eurs commandes de cartes» insignes, etc., 
au citoyen Jacobs Jean-Baptiste, secrétaire-adjoint 
dei la Fédération, à son domicile, 28, rue Saint- 
Druon,, à Lille, ("joiîidve la somme par mandat. 
poste). 

Tous les groupes de l'agglomération de Lille 
s-ont invites à désigner p:usienrs délégués pour le 
Congres qui aura lieu le dimanche 7 décembre, a 
10 heures 30 du matin, au siège d© la Fédération, 
ruo de Poids, 49, à Lille, pour l'organisation et le 
-règlement uniforme de convois clviïs dans la ville 
de   LUle. 

Tous les délégués de la Fédération des départe- 
ments du Nord et du Pas-de-Caiàls sont Priés aussi 
d'être présents à ce Congres . 

Le Secrétaire-adjoint : JACOBS J.-B. 

LIBRE-PENSEE SOCIALISTE « LES DROITS 
DE   L'HOMME   »   DE  FIVES-St-MAURICE.  —  A 
cause dos ficelions, la réunion du Groupe, qui 
doit avoir lieu le 7 décembre, est remis, au 14 
décembre, à 5 heures du soir, chez Vernier, rue 
Rubens,  à Fives. I..,n0(! ■ „ 

Le Secrétaire : JACOBS J.-B, 

LIBRE-PENSEE   SOCIALISTE   «   LA   LU.LOI- 
SE » — Les membres de la « Lilloise » sont in- 
vités \i assister à l'assemblée extraordinaire ^di- 
manche 1 décembre, a. G heures du sou-, au sie- 
ae.  'i0. rue de Poids. iu**t* v Modifications aux statuts — Pre^oe "ifhs- 
pensable. Le secrétaire  : EOILUL.N. 

A ROVBAIX 
SYNDICAl DES EMPLOYÉS DE COMMERCE 

DL KOI BAIX-TOl «COING. — Section de Tour- 
roina   2, Place de !a République, Café du Centre. 
— Jeudi prochain, i décembre, à 20 heures, réu- 
nion du textile : employés de filature lame ct 
eolou, tissage, peignago, placiers et lainière, 
syndiqués ounon, sont invites u y assister. 

bis.   rue   Aniould-dc-Yue/.,  LlLLlï. 
(La  riH'  Aririuld-de-\'uêz se  trouve'.au 

loT, bo.ulevard tic la Liberté, face â la Préfecture). 
L'Importance êm noire courrier, nous niellant 

dans l'iuipossibililé de répondre raphtemerrt mix 
personnes qui nous ont demandé nos conditions 
de remboursement «les fonds utancés pour ache- 
ter dans les magasina, nous prenons ia liberté, 
pour rattraper noire retard, do les renseigner 
par la voix de ce journal ct nous les lirions de 
ilouv excuser. 

Voici ces conditions eii deux mots : 
Nous payons euinplaui les depx liers fies fac- 

tures de nos clients pour les achats allant jusque 
mille lianes. 

Lxcmple : l^ie personne désire aeheler pour 
1.009 1rs de marchandise, mais remet 335 1rs el 
nous lui donnons un bon île M1L1.L fis. qu'el'e 
e un a présente*! en paiement de ses "achats dans 
'es meilleurs magasin.'?. 

N'ous deinandons 5 * sur les, deux tiers que 
nous avançons, pour noire coiimiisision. 

LCL.-. paieiiîi-uls du solde son! <-<unLiiKs. ;i. raison 
de 4 "., la s'inaine. Ainsi, une personne achetant 
pour T>(H) fis de marchandise, s'en acquittera à 
raison de 4   x  r>  = ?U francs par seuuiiiiK. 

Pour les demainUs d • eiédil oar correspon- 
dance, joindre avec ie premier versement du tiers, 
les meilleures références de solvabilité. 

Nous acceptons les bons de la Défense Natio- 
nale.                                                         ,            CUOI., 
         ^«»      '  

Monte Crieto — S'il s'agit d'une location 110s- 
lérieure au 1er août iUI'i vous ne pouvez mie vous 
11 ''<..nu-r aux exigences du pro,piié>ta:rt\ Da.is le 
cas oo»tanatos v<ma les éviterez 011 faisant prero- 
gec   la   location   par  ministère   d'huissier. 

P B. A. L., Lamsersart. — Voins ne pourrez que 
v 'ils conloirrrifi- à ia décision qu'e prenda-a. la com- 
mlssion   arbitrale. 

M. B. P. T., Vieux-Condé- — Il y a location .pos- 
térieure an 1er aont li, le propriétaire peut donc 
exiger le  paiement  du prix   du loyer. 

Locataire ennuyé, F. L. — Voyez la réponse ci- 
dc^sas  à   (M.   K.   i\ T.,  Vieux-Condé). 

A    F., 131.   —  oui,  et  faites-le   sane  tarder. 
H.   F.   —' Voyez   la réponse, ci-dessus à (M. B.  P. 

T.,   Vieux Cpadé). 
A. O ., 1522. — 1 à 4. Vous soumettrez la con- 

testation à la oommieeilon. airbita-alc qui décidera, 
du -paiement de vos loyers. —9. S'il n'y a pas 
location proprement dite mais avantage eu natin-o 
concéilés aux ouvris-^ de la C'e-mpagnle. votre pa- 
rent©  n'a  pas   de   chance d obtenir satisfaction. 

Un embrouillé d'Oisn-ies. — Il y a location pos- 
tertoure aji 1er août li, lo propriétaire peut donc 
exiger  lo  paiement  du   prix  du  loyer. 

Monsieur qui plaît toujours, 124. —■ Voyez la ré. 
ponje  ci-dessus  (   A* lu  embrouillé   d'Oisnicej. 

Une veuve sans le sou, B. D. — Voyez la réponse 
'I l lliWilS  ut lu embrouillé dOlgwies). 

Philistin et Philistine. — Non, et il est préférable 
que cette veuve fasse proroger d© su-te par minis- 
tère d'huissleir la iocatioa eu cour-i au 1er :«out 
15. 

Elise-Olanchs. — Si la maison n'a pas été .1*- 
quisiticninàô par l'autorWé. admi.nistra.tive vous ne 
pouvez  veus refuser  à jiayer   le   prix   du loyeir. 

Un assidu du « R«J>ell », N° 129. — Vous n'avez 
droii ni à son indemnité do démobilisation, ni à 
SES   primes  mensuelles. 

Tu-lut-Tut-lut, 111. — Si votre location est an- 
térieure au lcv'a-oût 191'e vous pouvez être exonéré. 
Datt» ce cas, le montant des sommes payées vlen- 
cfcra en  déduction  des  termes à  échoir. 

Au nom de l'Homme Blano, 264. •- Vous devez 
payer actuellement. Vous pounrez être exonea-é 
pour la durée de la guerre si vous occupez en- 
core  la maison  que  vous  occupiez  en   juillet  1914. 

Une famllie ennuyée, A. H., 19». - H faut une 
nouvelle   patente. 

Bessèges. A. P. —- La location est postérieure au 
1er  août   1914  :  vous  devez  donc   payer. 

M    T.   *.  —  Ecrivez   à   M.   -Bouln,   directeur  de 
l'Office' régional   de   pla/cemiam.   34,   rup 
Maison,   à  Lille.       • 

en    vui; 

Conseils aux Famines 
Le grand tort des mères et épouses est de a* 

pus comprendrejffcnëralemcnt   qu'elles ont  l« 
plus grand intérêt à ménager leur santé. C'est 
certainement la première condition pour rendre 
-servie* aux leurs. Par conséquent, elles doivent 

faire attention au?: 
premiers symptômes 
a'utu»—affection de* 
reins qui les guettent, 
tels que: mal de dos, 
maux de tête, vertigds. 
teint jaune, anémie 
provenant d'un sang 
vicié, faiblesse géné- 
rale, etc. Suivez un ré- 
gime sévère dès le 
début, aliments légers, 

eau pure comme boisson, petites promenades nt< 
grand air, repos suffisant et soignez les reins 
avec les Pilules rosier, vous vous en trouvères 
bien ct !a plupart du temps vous aurez échappé 
au rhumatisme, à i'hydropisie, la sciatique ou 
autres maladies gravas provenant d'un empoi- 
sonnement du sang que les reins ne sont plu» 
en état de revivifier. 

Les'Pilules l'osier conviennent aux femmes 
surmenées par le travail et affaiblies par des 
couches on les maladies île l'âge critique ; elles 
conviennent aux jeunes filles au moment delà 
formation, redonnent au sang tous ses prin- 
cipes régénérateurs qui portent la vie et la 
chaleur dans les organes. Elles ne fatiguent pas 
l'estomac ct les intestins. 
« Les Pilules poster sont eu vente dans toutes 
les pharmacies, au prix de 3 fr. 50 la boîte. 
'.-iOfr. Jes six boîtes, plus 0 fr. 40 d'impôt par 
boîte, ou franco par la poste. H. Binac, Phar- 
macien, 2â, rws Saint-Ferdinand, Paris-17. a 

SAINT-NICOLAS 
(- MAISON HERREBOUDT -*ar 
- 126, RUE PIERRE-LEGRAND, FIVES -»' 

Exposition de JOUETS 
Grand choix   -:-   Prix défiant toute  concurrence 

Un   démobilisé   Madoleinois.   143 
•'"'"'    ''-'li   :   l   fr.   35 ct   50  r;-ntim. 
L'>i   du    i   août   1UI7   :   1   fr. 
15  mivenihro lilis  :   j   w.  ' 
dann   ccirtnms   cas). 

ryi et 
1  et i 

—  L   Loi   du   5 
8 1M.T jour. - *.'. 

I Tr. — 3. Loi d.u 
fr.  --■> fou  1  fr.  Su 

On brave mutilé attristé, — 1 Oui. ïii avant Us 
guerre'. Votre beau-frère était bien le soutien de 
s:; iœiir — 2, AQie^sez immédiatement une noti- 
veili' réclamation au président de la commission 
d'appel   à   ia   sou.s-iw-éfeetujv.    . 

181«,. Bauvin, R. B. N. — Cette femme aurait pu/ 
réclamev l'assistance aux femmes en couches ; 
mais il eût î.illu qu'elle fit sa demande à la ma- 
rie   dans le sixième  me-,  de KI  grossesse. 

Uns. mère embêtie, Bauyin. — oui. si elle a pli-s 
de 55 ans. si dis e»t fnaaçatat et non inscrits nu 
7-<".i,^ do  I jnpôt   «fénéral  sur ie  fèereosi. 

D. A. C. 1910. — V ,u.-5 avi?z (lui! à riiidemnitâ- 
d'IiabUdenïiitM sj n»us avez .•cruhi vos vit#\.;- mi. 
UfcJtrv*  Idrcolatis  tiu  J  iuij.i.  1019,  .r»  (34.033  5/5. 

O. B. H. L. Un poi'.u y sellez. — V_'i> >^e *i-m. 
1'■       n ê- adu>   a   percevoir   l'a:l-.,tal:on   qui   a   été 
1 - tirée   à   votre    f :.a-,?r.  . 

1 
Annay T.izi n'est pas osntswt.. — Vous  n'avez plut) 

cSroiH   -m   i--.-.    :ii *   de   ia:ti'.-lo  0?. 
R03=tî;.   Mv  10,   lec'ripe. du   ■   Réveil   ».   —   Le;  SP- 

.1  :i^ .i  le  pension  r. vi eœey .< la veave, à moles 
■■ -'      n'en  : .::   il-."-ia e ■  Icdisac  irr-  le  TrUnniiil. 
Vdrçssez-voes ;,•.   pr>   "i-c-':-- ,!o, !.-i   Républipie   pô*>r 
falï '    àé   la  -i-    li"-! •■nit'.-    df    l:i   «Msve.    —    Vous 

j  |i:--i -,   /   al -ra   rii'ini-i-   !■    ijC-cale. "!» ni:-   le  serons 
I ;m:i!>:-i    d'HSCI .-.;.: 1 :,    v -ib   ;   HIYLZ   f;tij-.-   établir   des 
I nîii.1-1   -■••!,H   v.i-     ii ..-.-: cv.  ::•   vous avez  plus   de 55 

ans et trotse mari  plus de Su. 
Un Dbinné du « Ré-si! r ri;n5 la misère, a Car. 

vin, C. V., N-' 71. —- Vous 11^ pouVex' Qllé ro.llTier 
un .-r..j;-:-; i-n atiressan • direotiensen* une demande 
au   ministère  de   la  Uxterve. 

Un am b t. — mil. adrassas une rêi lamation an 
r  imnaiTdatil   «1? v itre   tUvÙt   dt-uiubiUsateur-.   Quin- 
2 ■ li am -  |.-.:i-  tnoi .  - 

aaMWBiaaaBMaaBMaaMi 

Mariette ennuyée, 35. — Adie-sez-vous aai j.j-o 
0« paix de l'amondiiMemeiit fatôresaé, à LMlv en 
eafpo»aui   ,-ci:((   M'paiion. 

Vous  ne  pa 
somBies   qua 

attendu   ç«e    vouv 
hajjitlez    .\tir-~-. >-. 
ia «.-injini-i.on  ar- 

Un   mangeur   rie   ohoucrouts,   19.   — 
raisaez   iia^   pouvoir rentrti   dans   fa 
vtttm    avez   verséas   todûmesrt, 
avez quitté  In   maison  que  vi.'i 
vniis  néanmoins  au  i>;-esi,i  r,t   ,| 
bitT-Hlc. 

. f- J- - r'c?t ft h sowa-pnéfectwe et item iwks 
| ta préfecture qu'il tai&M adjres-er vn,-f d-aian-a- 
t.uv.;>ez   une   léc'^matif.n   au   soi;i?-p:-éfr(. 

Une veuve du ttmps passé, J. M. — A4ms&M 111:,. 
û Mtvfile réclamai ion à la préfecture de votre lien 
lia   rrfuge.. 

Salvat   dit  Jaoqucs 
appartic n-t  de   fiï-rr   t 
la  iicnsifjii qui  vuu<  l-i vii-:iii. _ a. 
même  à  la  pré fer in re ibu.i e-i.ii   <li 
la:ies    -   a.  svn, • V«UB  p..uv<v.  iiéauiiu.tns  obtesi «■ 
la   iii...iiisraij.»,i,   à   i-.."»ia:.-,ii   ue J:i   deniaiMtcv  des 
in--i .aleoaiu   et,   en   ton!   m s.    asotRt    te   -.' 
19io,  par miaiitè.r   d'imissier" 

t    Ofi   nu   tri bu'-.al   quii 
•fdin^m-in   le   montant   S© 

a allnratiiii.;   niil.i 

Janvier 

Un lecteur î»U « Réveil ;), B. Albert. - fes se- 
nior.-; ne sont, jamais attribués aux r llatéra-ux : 
vous ii",  pouvez  rien  réclamer. 

Banque do Franco, Nord — La, sisnatur-e des 
nommée est indiMX'n^.uie pour amtortser leur- iein_ 
me à aecepter la anVoMBinn. En ce qui c'.inoioe 
le mari ipii a pèroas. SB >-isna.1u,re. sa femme r,i ui 
d^niasider uoiie oatopisailon du irlbimal pMUT i-eai 
placer   colle  que  mm   m;u-i   )ui   îffiuse. 

Lecteur aaHtW, E. O. D. — Vo«S devez le« tiité- 
iéls éi hus  pnedeivt  toute   la   éiarée   de  la guerre   ; 
tTKii-;   v.ais   iioii;-i-ez   obtenir   des  délais   importants 
poiar   ïHUè   li4>«TW   ia-lit   des   iiiléréls   que   du    pi : 1 

qui   cgneerne   l'iiHl;mn.;tc  des  prtson- 
paie- 

Offres«4 Demandes d'Emplois 
On demande de bons ouvriers MENUISIERS >■'* 
GiïABPFjNTiEBS. - S'adresser a M. fuiNct i■'/. 
,! ,: : - ' s H 31 ili-o Mises ,uc Courrières. & 
Harnc, -!'a-;-ii.--i lalals 2ii!s}.^ 

On   demande   des   OUVRIERS   PLOMBIERS-ZIN-. 
GUEURS  il. vv.r  ,n- Fives,   ù   )A\h\ ïi&lj 

Bonnes  OUVRIERES MECANICIENNES sou!  ote, 
!i;.i,!.|.-   .    :   Sf.î! \i-".l-,l-:».Y\CK.    ', \,   nie   Do'l':ur- 
l.i-;,e>. La Madeleine, ; N»3 grand Boulevard. i.\>i 

:ï Iî:\>ts 1/IIEJiti: à bon ouvrier tôlier, 1 011- 
!ia:.,-.i.ii a iuini le fourneau 1.1 • >.ui.-.\ne. tue M~«- 
ceio, •>• 11.317. 

des 
eipal.   En   ce   qui   cqpeernç 
mfers   civils,   la   préfecture 
mèiits.   ' 

a   Ciinmencé   1-es 

Vîva   Jaurès. 
juin ii>t9. — 8. 
VSlpa   d^ma.a>.lo 

et 

— J. (lui. en vertu de la loi du ?î 
Il suffit iM-tir le moment d'^idrcr.- r 

au   préfet. 

Maris et Andrôa révoltées. — 1. C'est regivtla- 
i>i-3- H se p-iiTii'rat en effet que la Commission 
ca/nloSiale     x^tosAX   d'accepter .votte     décla.e»tk>xi 
comiiléimpntaire, car la loi le défend.,— 2. Kia- 
îaiNSéz une nouvelle demandé qiue VIMIS enverrez 
à Ja soTiM-préfcLure. — 3. Adressez une réclamation 
au   iiéfet. 

Bslglca, II, — f. T.'i,:ïiéress£ paraît pouvoir ré- 
clamer son inscription sur les ItBt&s il--c|m-iVs. 
mai:; il aurait fallu qu'il eût fal une demande 
à la marri-s .avant le 23 novembre 10J9. Il récla- 
mera   actncilement   son   inecrlotlon   du   1er   au   là 
jaovier yv-K-liain. — '.'. Klle ne jvui qu .-> réi-!an;en- 
!i s ;~ç,-ouirs. .-..iix peceeFi-teux. Ft'ir^ inii>. demande 
à la mairie. — 3. 11 est préférable qu'il passe par 
cet,   organisme. 

Un mutila, classe 15.48, D. — I. BToa.' — 2. Si. 
deux francs, par jour à p3Tt.àr dn lô ngwpllMW 
1910. Adi 
damco,  18 

Un   vieux   poilu   sans  pinard,   !..   C.   N.,  245   D.   — 
Il est U;op t.ird pour faia:j une réclamation en ce 
qui   conorrne   i';iil:icatioii   militaire. 

Noyon, E. I. — 1 Oui. — 2. Oui, si veras avez 
actuellement  des  resEsonfcts. 

Une rapatriés qui vient *e Paris, — Adressez- 
vous au pré-ident do la Commission arbitrale des 
loyers. 

ss?z   une    dem'iHde   à, 
rue Malais,  à Lille. 

la   3e   sous-i^nten- 

-•n 

-VOIES URIlUâliESi 
Blennorragie, Suintements, Filaments, Cystite, Hrestatlts, § 
SVDUII IQ Chancres,Boutons. Plaques,Ulcères, etc. 
& S rnlLIO O0ÉR1SOM ASSOBÉE i tons les DÉSESPÉKÉS 
par nauntux Irtlfmtnts fucilatktoDliqutr pur le mtitd*«eu, 

FORCE VIRILE ..«W.4» IKPOiSSAnTS 
LABORATOIRE<**SPÉCIAUTÉSUROL06IOUES 

22.  Boulevard Sébastopol, 22, PARIS - 

le- 

AppraneZ rapléament  » toat I* 

Démena» le Preanainw creAu'.ki 
de» Etablissements MM^MFFOfâU 

un poilu «te «esuix, 25. - Le renseignement qui 
vous  a  été   fourni  est  inexact. ■ 

Plaignez un mari de la oour Jeannette à Vaches. 
— Oui. mais ia loi est la loi et vous ne pouvez, 
sans risquer de nouveaux ennuis vous refuser au 
paiement  du prix du loyer. 

H. K., M. — f Oui- — -■ Oui. — 3 Vous pouvez 
essayer mais. a> notre av*g,tlvo«B sera difficile d'ob. 
tenir saiièfaction. KKayez quaad même en invi. 
tant Je peoprtetaire à veus remoeittire en possession 
de» iteta, l«tt*»- , 

Nénette ne boit plus, 1900. — Oui. adressez une 
demande au préfet par l'iratermédiaire du maire. 

Robinet. — Ecrivez au commandant du dépôt 
du  dernier  coups  dont il   a  fait   pajrtie. 

M. R. L., 138 — Vous avez droit au rappel des 
secotuxs de, réfugiés pendant la durée de votre éva. 
ciiaticn si votre situation tst toujours nécessi- 
teuse. EtTivez au Préfet, service des réfugiés, 2, 
■rue Satnt-Bernard,  à   Liile. 

Bien découragé, N» 21, E. L. — Nous ne pouvons 
vous donner de rensa-isnements de la. sorte. Mais 
vous troiïverez à Lille, parmi les professeurs de la 
Faculté, des spécialistes traitant de cette affec- 
tion. 

A. C. V D. M; — Votra prnrewt pouvait réclamas- 
son inscription sur les listes électorales avant le 
24 novembre. S'il a lai >-é passer le délai, il pourra 
réclamer son inscription lors de la révision des 
listes électorales pouir l'année 1920 (du 1er an 15 
janvier   1920). 

Une veuve, avec quatre enfants, ennuyée.- du 
N° 100. — Le propriétaire'1 a le droit de vous faire 
payer   et  de   vous  augmenter. 

Ennuyée, A, B. — 1. Oui. — 2- Pour deux ans 
s'il s'?igit d'une maison à usage d'habitation, pour 
ta«c<is ans s'il s'agit d'une maison à usage de com- 
merce. Demandiez la prorogation, par ministère 
d'huissier,   avant le 24  Janvier 1920. 

Père grand et son mimine. 25-24. — 1. Oui, s'ils 
l'ont été. — 2. Six mois apirès votre démobilisa- 
tion. — 3. Votre propriétaire ne pourra vous aug- 
menter si vous demandez la prorogation, par mi- 
nistère d'bulssler. avant le M janvier 1920. — i. 
Les frais d'huissier sont à votée charge — 5. Oui- 
— 6. 195 â 237 fr. par mois suivant l'ancieaneié. 
Haute 'paya : îao a 1*55 francs par mo s. 

Un cl r- .;,.;.■ DEl"X OL'VRIKllS MKNL'WIKHS- 
('.IIAB1%XT1ER,S chez ' i a »\ir,K r Frères, -J::. vue 
êlc Fcrrières, à  WATTlGNHiS   Nor^J. 2376, 

Ori d mande uVj.s AI^M'ISSKUS pqur r^rabli o4 
pour   a |»osé. Bons salaires.  1:,. rve Gantois. 

iooâ.i 

11a    damande   PLOMBIERS ZINGl.EI BS,    CÛV* 
VREVtlS, >"iiili-.--.i.a- Victor METZ, 840, nin Na- 
tionalc.  LU.!.!-:. -J3~,2. . 

— — -Ot-7* —- 
VITRIERS. — On domtlTitîo de bons ouvriers, 
57,  rui.' .!ae(!ii''iiiai-,-<>i^'éo,  I.'.I.I.I;. _';r>s. 

DKI'X Jl-a\l-:s' rH.!.I-N% -.:.'■:ir»; bii-n iain:- m/=- 
II-!L;I'. d<isirerairïil éj] • ûcr|ipêcs !:avànl-'ir:di.- 
^'adii.^-i- rue de Ummlues, ï, WAMBKECHTÊrfj 

5369, 
— ««e» . 

On   di-inaiPlo  PLOMBIER-ZÏNGL"Ei;R.   AI.(.AMI), 
1,1?.   1110 Piei rs-Legrandj Llf.l.E. tt&U. * 
—   - i j -Crïo-  

Pr^paratlen rapi^a 
:: à la :: 

PraîlMe des Affaires 
SITUATIONS SITUATIONS     K'Wrirs' ^5»    1 

procurées aux Elevés   |iM|'lWsIw**r^«î!*^^ 

Sl.RosFaidherbe M^^^^^m 
XJII-JXJEI 

KRHENTIERS-FERRAIIJLEIB sont, demandés par 
M NJaurice DEBOSQUE, Entrepreneur, chantier 
de llluicric 1-esieur el fils, à COCDEKEKOUE 
BRANCHE. 11.318. 

.. ; -eee»  j 
CHAUFFEUB D'AUTO breveté demande plaepj 
-- Ecrire à M. FAL'JfciMi'HET Simon, à Houpiii» 
 , -<Krft. —  

On demande d,- BONS 01 vaiERS r,OFVREL:B^. 
ri de BONS OUVRIERS ZIXGFF1 «tS. s;'aiiros5er. 
87. , 1 U'!   Guillauine-^'erniers,   HVES-LiLLE. 

^^ eeee» * 
On Uemsnde de BONS or."\'RIERS COI.'VRELRS', 
ZIXGI'FIBS. Travail assuré. A. BEHIN. 1=4», 
rue  Royale, LILLE. X'3^. 
 .    eeeei — 

'IRfcS BONS EBEMSTES sont demandés ch"3 
HEHB \Y Français nuvrafle garanti, haut salai; ■ 
ct    lufemcnt,   S9.   Grand'Ruc,   à    QUAROLBLE 

JEFNE MFN'AGE sans enfant recherche gérance, 
magasin alimentation.ou autre. Prendre adressa 
au  ljnreau  du  Journal. "?35«. 
 '. -*»e»  

On demande de bons ouvriers PLOMBIERS et 
ZINGUECnS chez M. LANOAS, entrepreneejr. 
i, rue Ai-hiHe-Oiirieux, Cambrai. La inuison 6ti 
eharge du logement. 11594. 
_ ,— «te» 

Ou demande une BONNE au courant du seryicej 
^adresser   i. rite Achillc-Durieux, Cambrai. 

11205. 

TOFPILLKl'B et, TOFBNEFR sont demandés 53 
qunTrTèlaTtâsse-Beidc, de 8 a 12 h. et de ? à <"ii, 

r?:î63. 

AVIS DÏVER3 

POUR ÊTRE FORT 
Faire disparaître l'Anémie, Pauvreté du sang; 

Pâleur du visage, Fluedrs blanches, Chlo- 
rose, Palpitations du cœur, Pertes d'appétit» 
Dyspepsie, suite d'Influenza, Faiblesse géné- 
rale, Respiration courte, Périodes irrégu- 
lières, Neurasthénie, 

Prenez des Plantes Régénératrices   % 

Achille LËÉVIN 
Plus de îto ans <l*expérie<ice 

Prix du traitement : 4,80 par poste 
Contre mandat : 5,30. 

Dépôt principal et Maison lie Ppéparatieif . 
AU   MÉDECIN  D'HERBES 
94} Rue Léon Gambetta, LILLE 

CHENIL FRANÇAIS. Haine St-Pierre (BelgiqueïJ 
— Chiens policiers toutes races, dressés contré 
voleurs et bracouaiars aimés. «- Timbre réponse* 


